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Un récent rapport de France-Stratégie met en exergue l'extraor-
dinaire divergence qui se creuse entre le regard que portent les 
Français sur les divisions qui traversent la société et ce qu'en di-
sent les indicateurs statistiques censés en rendre compte. J'ex-
plorerai quatre types d'explications possibles de ce paradoxe. En 
premier lieu je montrerai que l'inégalité est par définition une 
notion relative et que le constat peut varier sensiblement selon 
les éléments que l'on compare et les instruments de mesure que 
l'on choisit. Une deuxième explication possible est que les indivi-
dus ne jugent pas de l'inégalité dans la société en projetant leur 
situation individuelle sur la situation d'ensemble. Ils se détermi-
nent beaucoup plus en fonction de valeurs. En troisième lieu, les 
inégalités elles-mêmes ont évolué et dépendent plus souvent de 
causes individuelles et d'aléas qui peuvent toucher tous les indi-
vidus. L'idée s'est installée que plus personne n'est à l'abri d'un 
déclassement social brutal. Enfin, les inégalités ont également 
changé sur un autre plan : la montée des revendications identi-
taires et de la lutte contre les discriminations, renforçant ainsi la 
lutte sociale pour la définition des inégalités.  
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